
Distribution des aliments aux animaux.

Dans la distribution de nloturri-
turc à don1ner aux animnaux, on
doit s'tahrnon-seulemenlt f
conserver la santé et la vigueur dlés
animaux, mais enicore obtenir d'eux
la plus grande quantité' (le p)roduits
qu'ils puissent donner avec le moins
de sacrificesq possible. La. surveil-
lance du maître, èl cet égard est né-
cessaire, car les moindres abuis, la
moindre négligence, intro(duits dans
le service des écuries, des étables et
des bergeries, peuvent oc'casio)nner
dles pertes énormes.

Si la nature du sol ie permet p~as
de produire assez (le fourrages et dle
racines alimientaires pour entrete-
nir convenablement le btiil faut
rédluire la quantité (les terres cmi-
blavées et laisser en acg celles
'qui ne pourraient êtrecovnbe
ment fumiées, jusqu'au minieiit 01

les ayants amiéliorées ou pourra
faire croître (les grains et les four-
rages.

Un sae six fois millionnaires meurt de faim.

Il vient de mourir dans nn misérable

genier de lat rue Vivienne, à Paris, un

noinrié Alplionsc Moblière qui, à une cer-
taine époque, et été très connu à New
York. cet individui passait tout -son

te11psý à la Bîliotheque Nationale, vivant
d'un oeUf et d'unie petite quantité (le lait

par jour ;ses dépensesï ne dépassaien)t ius
dlix centimes, et en sortant (le la Bilio-
thèque, il est tilbé (kiMut<~n<as <IP

rue. Une perquisitÎi à son domicile a
fait découtvrir qu'il é1tait po)sseýssein de

plus de six millions dle francs, tout son

avoir étant placé en excellentes valeurs.

On n'a tronié chez lui qu'une pièce de dix

centimes.

Lui. -- Marie je suis venu ce sonr pour1

dem-ander votre ini et..
Elle. -Il me semb)le, mionsieur, qume

vous demander beaucoupý.

Lui-Au contraire ;elle est si ifftite.
Elle..-Elle est à vous,,n1 he Ge-

ge111 he
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MNARCHIAND DE FEIZ ET ilîidenioiseîîe lýapî<Ie- \a ~otîsuer cet

FERBLANTIER. idiot de Lacdor.

-- Tu lieux être sur quueie eni fera quiel-
Avenue Taché Saint Boniface, porte !

voisine de la résidence du, îus h e

Dr. Fafard Le penses-tu réelleinent

Les cultivateurs trouveront à,, rluel nfrau avehum
cet établissempnt tous les usten- ýaVant six nois.
siles nécessaires pour beurrerie et
fromage-rie, à des prix réduits
Ouvrages sur commandes garan- Dux iels llscuendnsl
tis.mêecab.

Aussi on a constamment ený UWn siuedels 'ciotéu

mains un assortiment des pÏus I nsbr n 'lesséretu me

Complets de poèîes, tuyaux et Mais. Dieu mne 1ýardo:.nne, il y aun
ustensiles de cuisine. Venez lui houxIlne de caché ici!
faire une visite avant d'aller ail- Un hommiiie! répo(nd l'autre vivement,
leur. ferme la pecrte à clef

PrioDE "LÀÂURICULTEUR"
La '~î~nLe i-dlessous est la cop i dun eélèbre tableau de Nlun-

kacsy. Nous d nneos en primie à ceux (lui nous feronsý ten ir l
abonnement pour 1890-91 avant le 1er .Juillet, un splendidie Chiro-

mo, coloris naturel (le 2 1 x2,8 pouices, reproduction très exacte de ce célè-
bre tableau. Cette primie à elle seule, v'aut pl)1 llSqe le prix (le l'abon-

neiient de notre Journal. Nous regrettons dle n'avoir a not.w diTp>i-
tion qu'un nombre limité dle ces chromos.

R.eme'ttez le prix deo votre abonnDem.ent: Adroccez
L'ÂGMICULTEURg Saint Boniface, Xan.-


